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ouleversé, révolté, dégoûté 
même. Comment accepter 
ces morts que le Guardian a 
chiffrés par milliers (6  500 à 
comparer aux 37 revendiqués 

par les autorités locales)  ? Comment ne 
pas s’insurger contre ces situations de 
« travail forcé » qui relèvent d’« une forme 
d’esclavage moderne » ? On a bien vu ces 
travailleurs étrangers dont les papiers 
sont confisqués, que l’on force à vivre terrés dans des 
lieux insalubres, et que l’on expose, sans scrupule, à un 
« stress thermique extrême » mettant leurs organismes 
en danger. Sans parler des payes qui ne leur sont versées 
que de façon aléatoire - au petit malheur, la malchance. 
Insoutenable. 

Et cette aberration écologique ! Des stades climatisés, 
à ciel ouvert, dans un pays qui détient le record mondial 
d’émissions de CO

2
 par habitant au point d’avoir atteint 

son «  jour de dépassement », cette année, dès le 10 fé-
vrier (Global Footprint Network). Ne parlons même 
pas de la construction de stades gigantesques sur un 
rayon d’à peine 15 kms. Qu’en fera-t-on demain, quand 
les joueurs seront repartis ? Inconcevable.

Et la corruption… On en parle ? La FIFA est deve-
nue une « organisation criminelle », dont Netflix vient 
de nous dévoiler, jusqu’à l’écœurement, les ressorts 
cachés  («  Ballon rond et corruption  », à ne pas man-
quer). L’attribution de la Coupe du monde contre des 
enveloppes de cash  ! Et l’Elysée qui aurait échangé le 
vote français en faveur du Qatar contre l’achat du PSG ? 
Que dire aussi de cette vice-présidente grecque du Par-
lement européen avec ces liasses de billets dans son sac 
ou de ce président de la sous-commission des droits de 
l’homme du Parlement européen qui a transformé une 

ONG en organisation criminelle (présu-
mée) financée par le Qatar. Des millions 
d’euros en liquide pour soutenir l’État 
gazier. Vincent Lindon l’a bien dit : « C’est 
une histoire répugnante. On se laisse dé-
vorer par l’argent rouge de sang ». Honte 
à nos institutions. Intolérable. 

Le tout pour faire le lit d’un pays qui 
fustige les personnes LGBT et réprime les 
relations homosexuelles (jusqu’à 7 ans de 

prison). Inacceptable. 
Puis Mbappé a fusillé le gardien polonais : 113 km/h, 

quelle frappe  ! Giroud a donné de la tête, Neymar et 
Ronaldo ont pleuré. Et Messi, ses slaloms balle au pied, 
à 35 ans passés. Ah ces images ! Quel régal. Personnelle-
ment, j’ai adoré Griezmann, cette générosité dans le jeu. 
Deschamps l’a parfaitement replacé dans son schéma 
tactique. Et ces Anglais qui nous narguent, il faudrait 
déjà qu’ils ne confondent pas football et rugby  ! Et la 
liesse, le bonheur de voir les Marocains en feu, les ves-
tiaires remplis de rires et de chants. Quelle belle coupe 
du monde ! Notre ministre des sports, avec son pull aux 
manches arc en ciel, plantée dans la tribune officielle, 
ne s’y est pas trompée, elle qui n’a pas hésité à se dire 
frappée par la « culture de l’hospitalité et du service » en 
vigueur à Doha, qui a placé « la barre haut ». On com-
prend que le président de la République, pronostiqueur 
hors pair, fasse le déplacement pour la demi-finale et la 
finale («  Il s’agit de soutenir les Bleus dans ce qui sera 
un moment important du sport français »). Lui-aussi est 
formel : « Le Qatar l’organise très bien, cette Coupe du 
monde » a-t-il déclaré, enthousiaste. TF1 a multiplié les 
records d’audience (plus de 20 millions pour France - 
Maroc). On a chanté, crié, hurlé. Et pour le reste ? On 
verra plus tard. 
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